TISSEM 

COLES 



ni P 2ü- 




ü 


BULLETIN 

TECHNIQUE 

DES 

STATIONS 

D'AVERTISSEMENTS 

AGRICOLES 

O 0 L» 0 


PUBLICATION PERIODIQUE : 24 numéfos pir an . i-.î-lv- ■j.-.i- 

ÉDITION DE LA STATION DE BOURGOGNE. abonnement annuel 

FRANCHE-COMTÉ aél. 5-17) 

(COTÊ-D'OR, DOUBS. HAUTE-SAONE,. JURA. SAONE-ET-LOlRE. TERRITOIRE DE BELFORT^ 15 F. 

Régiiteur de recettes de /* Protection des VégiUux. 21. route de Seurre - BBAUNE. 

C. C. P. : DDON 5.405-19 


Suppléraent n° 1 au Bulletin 5^ - FSVRIER 1963 - 

S^HSRBAI'ÎTS SBLFX:TIFS DBS CEREALES 
A - DE3TRIjC?IQÎ-f DES ^!AU\^AISSS HERBES D1C0TYL3D0NES 

I - Ç0L03^J?3_ (Dinitrocrésolate de sodium ou d ’ ammonium ; Dinitrotiutyl- 

phénol ; Herbicides de j 2 ontac_t agis.sant sur mauvaises herbes annuelles (dicotylédones) à 
l*état de .jeunes plantules^ ayant aussi une action sur les graines d’adventices en voie de 
germination. L’emploi des colorants est possible dès que la céréale a 5 feuilles. 

Produits permettant un desheroage précoce (toujours rentable) et recommandés pour 
détruire certaines espèces résistantes aiuc phytohormones habituellement utilisées (2,4-D ; 
K.C.P.A.). Parmi ces espèces, citons notamment le gaillet gratteron, l’ortie royale, le 
mouron des oiseavu: (ou des champs), la matricaire (ou fausse camomille), les véroniojies, 
les renouées, etc.,, et d’autres plus ou moins sensibles î coquelicots, nielles, laite3?ons 
et lamiers annuels, etc... 

Les colorants peuvent être employés sur céréales de printemps sensibles aux 
phytohormones et à proxiiiiité des vignes. 

Les chard ons ne sont pratiquement pas atteints par les colorants nitrés. 

P-Qndltions d’ application des colorants : d’une façon générale, ces produits n’agissent 
que sur des mauvaises herbes très jeunes, à l’état de surtout lorsqu’il s'agit 

du gaillet gratteron (quelques centimètres). 

Sur céréales d'iiiver on doit donc traiter de Novembre à fin Février - début Fîars au 
plus tard suivant les secteurs. 

Il est recomnandé de ^i^u_nouil2^ex, et à cet effet, il importe de pouvoir disposer 
d’appareils débitant au moins 5 à 600 litres à l’hectare ; toutefois avec les produits 
liquides ou "crème", 3 à 400 litres pourront être suffisants. 

^Gs spécialités à base de dinitrocrésolate de sodium ou d’ammonium peuvent être 
employées à une température relativement basse (4 à 6° au mi nimum ) tandis que pour le D.N.S.P 
on recherchera 14-15°. 

Sur céréales de printençs (avoine en particulier), être prudent avec les colorants 
nitrés en évitant les traitements par période chaude et sur sol trop sec, surtout si la 
pulvérisation est fine. 

PriK du produit pour un hectare : 40 à 50 F. 

II - DE_^Î’]THES^ : Action de pénétration et de diffusion interne (systémique 

et télétoxic|_ue) , donc très différente de celle des colorants. 

1° - £3:o_d^ts__cJ^a^3i^^ : 2,4—0 ; 2, 4-11. C, P. A, 

Produits remarquables sur les _çhai;dons mais agissant aussi à des degrés variables 
sur : sanve (ou moutarde sauvage) ; ravenelle ; renoncules ; vesces ; chénopodes ; rumex ; 
liseron ; coquelicots ; datura ; taboiiret des champs, etc... 
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Deioz principaux produits de base : ("/ariotœdc céréales peu sensibles, en 

particulier blé d'îrlver) ; et rûC.F..A. (variétés sonslbies : orges et avoines de printemps; ; 
le H.C.P.A, convient aussi poua* cult-.zre? clans lesûuslles se trouve vr, s.einis do petites 
graines (trèfle, luceme). 

• Avec les phytohôrïïicnes, le débit/hectars ueut- être- Letrsr.ent 
inférieur à celui necessaire pour les colorants nitrés, 'ians tcutefols descendre- en dessers 
de 200’ • litres/hectare. Ijg tr:-iitc*nent, plus. tardai* Qu-*avsc les colorants* ;?e sipae pendant •- 
la période de liojltai^on, le piiîs tôt possible apres le tallage. Cesser dès q'e 1-c.i s^nt 
le renflement de l’épi dans la gains* * . . 

Eh’-itcr les eiitraînsnents de liquides sur dos crultures \-oisines sensible.? .{vr.'^ior,, 
arbres fruitiers, plantes sarclées, légumineuses, etc...) et t?ien net_t/^er_les_j)i^^^^ 
emnloi* 

Pour que les phytohoitionos donnent leur plein effet, une température de 12 à X3^ 
au minimum est nécessaire. Pn période plus froide, avec risque de pluie, choisir les 
e.siqrs_l£uxd^ non de préférence. 

Pr^x^du prpduàjt Jioj^iun he£tare_ : 22 à 25 F. 

2° ” : ihG.P.E. î M.C.?.?. ; 2,4-DP ; Dicamba.' 

M,_C,P,3, : Produit utilisable en desiierbage précoce (sans nuire à la céréa le) mais 
dont l’emploi peut s’échelonner ; gamme de mauvaises herbes détruites assez limitée. 

Le est un produit de secours pemottant de sauver tardivement des cultui'os 

envahies par des mauvaises herbes résistantes au 2,^-D et au H.C.P.A. (gaillet gratteron 
notamment). Il agit également sur chardons, vesces, etc,.. 

Prix du produit pour un hectare : 80. à 90 F. 

Il s’utilise aussi en mélange au 2,4rP et au li.C.P.A, 

__2j_4^I^ : comme le Il.C.P,?. agit sur des espèces résistantes aux produits classiques 
(Exemple î gaillet gi-atteron) . S’utilise actuellement en mélange au 2,4^ ou au II.C.F.A^ 

(voir ci-dessous). 

^c_Licamba ('acide méthoxydichlorobensoïque) est encore à l’essai mais parai't' 
intéressant. Il e.st coîmaercialisé en mélange au H.C.?,.? 

3° - de u_r£d;id.ts_; Les associations d’hoimones classiques et de produits 

spéciaux permettent d’obtenir une action po7 \n/-alente intéressante pour un prix de revient 
inférieur a l’emploi du U.C.X-'.P, seul h ferte dose. 

M.C.P.P. + 2,4-D 

H.C.P.P, + 2,4-D -t- i'I.C.P.A. 

2,4-D-P + 2,4-P 

2,4-D-P + Jl.C.P.A. 

M.C.P.A, + Dicamba . . • •• 

Prix du produit pour un hectare : 60 à 70 P, 

D’autres mélanges sont en cours d’expérimentation de meme qu’une nouvelle matière 
active : agissant essentiellement par contact et susceptible d’etre employée 

en desherbage précoce. 
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13 - DESîrÔJCTIOIT DU FuLI^îN DES CRâ.j?3 DAliS LE BLE D’hï'/E?. 


Lg problàne est loin d’être résolu, niais il a sensiblcnunt progressé, 

seul produit : le ^i^blcbérâ]. est actuellement autorisé mais il no peut être 
Gmploj'é q^u8 dans des conditions bien précises et il est déconseillé sur sels sabJ.euj:, 
caillouteux ou huiniféres de mems qu’en terre ‘'battante” - 

Ne traiter que des blés sains, denses et vigoureur., semés à plus de 2 cm do pro- 
fondeur, en sol oxompt de grosses mottes. L’application doit être faite ^sndairt jLe_^^ 
de la céréale : le stade optiriial est l.e stade trois telles ; ne plus traiter en fin de 
tallage, lorsque le blé se redresse. Lappériodo favorable dans cette région est la deuxième 
quin3a:-ne de Février, au plus tard début lîars. lîe pas traiter si l’on craint une pluie dans 
les dix t-eures qui suivent le traitement'. Respecter scrapuleusc-mont la dose indiquée de 
3 Kgs de matière active à l'hectare (6 Kgs de produit commercial) après avoir étalonné très 
scérieusement l'appareil (ne pas hésiter à renouveler l'opération deux ou trois fois et 
contr3lsr la ■'/itesse précise du tracteur). Pulvé?riser sous faible pression (5 à 5 Kgs) et 
utiliser des jetvS coniques ; un débit de 600 l./Hectare est reconmandé } jalonner le 
champ et régler convenablement la rampe pour obtenir une couverture très régulière. 

L’action du Diclilobéràl est assez lente et ne se manifeste qu' après 4 à 5 semaines, 
^et herbicide est également actif sur Agrostis, Ray-grass et sur certaines dicotylédones. 

Coût du produit : 170 - 180 P./Hectare, 


La Simazin e n’est pas autorisée» 

Naturellement, les essais se poursxiivont activement et l’on peut espérer que 
d’autres prodiuLts seront autorisés pour les campagnes à venir. 


Les Ingénieurs - Contrôleurs cliargés 
des Avertissements Agricoles. 


L’Inspecteur de la Protection des ^égétaax : 

E. SOJLIE.' 


Imprimerie de la Station de Bourgogne-Franche-Comté 
- -^e Lirecteur-^érant : L. 50'JïX. 







